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E.J.J. UNGERER, premier Directeur de l’Ecole normale 

de Quimper laïcisée 

 

1. La bonne nouvelle du printemps 1880 . 

M. UNGERER est nommé Directeur del’Ecole normale 

d’Instituteurs de QUIMPER (avril 1880) : 

Par arrêté de M. le ministre de l'instruction publique : 

M. Ungerer, directeur (2è classe) de l'Ecole normale de 

Laval,est nommé directeur (1ère classe) de l'Ecole 

normale d'Instituteurs de Quimper,en remplacement de 

M. Serindal, en religion frère Gustave.  

Par le même arrêté, MM. Platrier, directeur de l'école 

normale de Perpignan, et Humberl, directeur de l'école 

normale de Mende sonl nommés directeurs des écoles 

normales de Rouen et d ‘Aurillac.  

Ces nominations ont été faites à la suite de la déclaration 

du supérieur général des frères des écoles chrétiennes que 

son Institut renonçait à diriger les écoles normales qui lui 

étaient confiées. 

 

Le Finistère, 7 avril 1880 
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2. Eléments de biographie   

 Répondant aux doux prénoms de Eugène, Joseph et Jacques 

“notre” premier Directeur était originaire du département 

du Bas-Rhin. Dans les années 1840 il commença une carrière 

d’ Instituteur (sans doute selon la Loi Guizot) avant d’être 

nommé Inspecteur primaire puis Directeur d’Ecole normale. 

Sa longue  carrière de quarante cinq ans  s’acheva en 1885. 

  Il fut Inspecteur primaire à Strasbourg puis à Soissons  

jusqu’au 1er octobre  1874 date de sa nomination à l’Ecole 

normale d’Instituteurs de Laval (Mayenne). L’Ecole normale 

de Laval, située rue Maillardière fut dirigée de 1834 à 1874 

par l’abbé Guerlin. Elle fut créée sous la Monarchie de juillet 

suite à loi Guizot ( 28 juin 1833) qui portait que chaque 

département devait entretenir une Ecole normale 

d’Instituteurs. Quant aux institutrices mayennaises, elles 

étaient formées par des Religieuses du Cours Normal  des 

Hautes Follis (sic !). C’est “par défaut” que M. Ungerer arriva 

à Laval; le poste ayant été  proposé à un certain M. Bertin 

qui le refusa ! 

 Quoi qu’il en fut, M. Ungerer prenait la succession d’un 

membre du clergé  qui avait régné dans son établissement 

pendant 40 ans; sa mission était sans doute  d’y  instaurer  la 

laïcisation républicaine.  

C’est vraisemblablement cette expérience  qui fut à l’origine,  

six ans plus tard, de sa mutation  à Quimper pour mettre un 
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terme au scandale révélé en 1880 à l’Ecole normale 

congréganiste et y imposer la laïcisation de la formation des 

Instituteurs publics du Finistère.  

On rappellera  que c‘est en 1872 que  le Conseil Général du 

Finistère décida l’ouverture d’une École Normale dans le 

département. Jusqu’à cette date les futurs instituteurs 

devaient aller à l’Ecole normale de Rennes poursuivre leurs 

études. Plusieurs conseillers généraux du Finistère 

proposèrent de confier cette nouvelle école aux Frères. Une 

commission fut créée, chargée d’étudier le projet et 

d’enquêter auprès des Préfets qui avaient déjà autorisé 

l’ouverture d’une École Normale dans des conditions 

identiques. Les éloges recueillis notamment à Aurillac, 

Beauvais, et Rouen  témoignèrent  en faveur de la 

proposition. Elle  fut  votée au Conseil général malgré les 

voix de l’oppositionn républicaine. L’École normale 

Congréganiste  de Quimper s’ouvrit ainsi  le 4 mars 1874 

accueillant  60 élèves-maîtres. Ladite Ecole était logée  dans 

les locaux de l’ancien collège jésuite de Quimper. 

On sait dans quelles conditions dramatiques, au printemps 

1880,  il fut mis un terme à cette période où les “incartades 

répréhensibles” (sic!) des Frères en charge de cet 

établisement, prirent malheureusement le pas sur la 

formation des futurs instituteurs du Finistère. Il est fort 

probable que l’expérience acquise par M. Ungerer à Laval en 

matière de laïcisation, sans doute appréciée par la hiérarchie 
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de l’Instruction publique, joua un rôle déterminant dans sa 

nomination à Quimper. 

 Des recherches sont en cours sur ses activités 

quimpéroises faisant suite à une succession difficile où l’on 

sait que le logement du nouveau directeur posa problème 

tant au Consei général  qu’à la ville de Quimper. Celles-ci le 

conduisirent–selon toute vraisemblance-jusqu’à l’inauguration 

de l’Ecole Normale de Garçons édifiée sur le domaine de Roz 

Avel, Rue de Rosmadec et inaugurée en 1884.  L’histoire 

disponible ne permet pas d’affirmer que c’est M. Ungerer qui 

y accueillit les élèves-maîtres précédemment hébergés dans 

les locaux de l’ancienne école congrégationniste et ceux 

admis au concours de 1884. Ledit concours-sans doute 

organisé par M. Ungerer- eut  lieu le lundi 2 août 1880 à 

compter de 8h du matin selon une brève parue le  9 juin 

1880 dans le bihebdomadaire Le Finistère. 

Quoi qu’il en fut on retiendra que M. Ungerer fut muté à 

l’Ecole normale d‘Arras au premier octobre 1884. Il  fut 

admis-pour des raisons de santé- à faire valoir ses droits à 

la retraite en septembre 1885 et  remplacé par M.  Sion 

précédemment directeur de l’Ecole normale de Mende à 

compter du 13 août 1885. 

Il succomba à une longue maladie quelques mois après sa 

mise à la retraite en 1885. 
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M. Ungerer avait fait l’objet de distinctions honorifiques.  

Il était : 

      -Officier d’Académie depuis 1867, 

      -Officier de l’Instruction publique depuis 1878, 

      -Chevalier de la Légion d’honneur. 
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